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INTERVIEW

O A C K L A N D  B R E U E R

À seulement 17 ans, le jeune apprenti en coiffure intègre le Belgian Team et remporte une médaille 
d’Excellence lors du concours EuroSkills Spa Francorchamps, avant de devenir Champion de 

Belgique l’année suivante puis de participer à l’émission de TV « Le meilleur coiffeur de Belgique ». 
Il a alors tout juste 20 ans. En 2020, alors qu’il a passé cinq ans à coiffer les stars sur les plateaux de 
tournage du grand écran, le Spadois décide de passer de l’autre côté de la caméra. En effet, il met 

sa carrière de coiffeur en stand-by pour intégrer la prestigieuse école des cours Florent avec un seul 
objectif, devenir acteur pour le théâtre et le cinéma. 10 ans après sa participation à EuroSkills  

Spa-Francorchamps 2012, Oackland revient pour nous sur son parcours inspirant !

DES PISTES DE 
CONCOURS AUX 
PLATEAUX DE 

CINÉMA
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Pourquoi es-tu devenu coiffeur ?
Oackland Breuer : « J’ai toujours été passionné par les 
cheveux, déjà tout petit je jouais dans les cheveux de ma mère 
et de ma tante. » 

Comment se sont passés tes débuts dans le monde de la 
coiffure ?
Oackland Breuer : « J’ai eu des débuts compliqués, j’ai 
souvent eu envie d’arrêter. Je n’étais pas en apprentissage 
dans le bon salon, je ne connaissais pas les débouchés pos-
sibles dans ce métier. Je pensais que la coiffure c’était uni-
quement dans un salon de coiffure. Je suis ensuite entré 
dans une plus grande enseigne, où on m’envoyait en for-
mation, j’ai découvert un métier plus technique, cela m’a 
permis de découvrir la haute coiffure. À la fin de ma 3ème 
année d’apprentissage, mes profs m’ont proposé le concours  
EuroSkills car ils voyaient ma fibre artistique. Je me suis 
lancé même si je n’avais jamais vu, ni participé à un concours 
de coiffure de ma vie ! Et je n’imaginais pas encore les débou-
chés que cela pourrait m’apporter. »

Que retiens tu de ton aventure EuroSkills ?
Oackland Breuer : « Les concours sont une excellente école 
pour acquérir à la fois de la technicité et de la rapidité. En 
effet, il faut apprendre à réaliser des coiffures très précises, 
parfois très volumineuses mais sans un cheveu qui dépasse ! 
Et ce, dans un laps de temps parfois court. Pour me préparer, 
j’ai suivi un programme d’entrainements intensif pendant un 
an avec l’équipe de formateurs et formatrices de Febelhair (à 
l’époque UBK/UCB). C’est la première fois que j’ai pris vrai-
ment conscience qu’il fallait bosser pour obtenir des choses. »

Est-ce que cette expérience t’a inspiré des changements 
dans ta vie ?
Oackland Breuer : « Ça m’a fait découvrir d’autres pos-
sibilités en coiffure. J’ai rencontré beaucoup de per-
sonnes qui avaient un bon niveau. Ça m’a poussé à aller 
plus loin. J’ai vite compris que travailler dans un salon 
ce n’était pas pour moi. J’avais envie de coiffer pour le 
cinéma ou les Fashion Weeks et de voyager. Je me suis 
dit que si je voulais choisir mon avenir, il fallait que je 
bosse dur. J’ai fait un break de quelques semaines aux 
États-Unis avec mon sac à dos et à mon retour, j’ai choisi 
le cinéma. Ça a été bien sûr la galère sur les premiers 
tournages, je ne connaissais pas le milieu, j’étais sous-
payé, puis j’ai vite fait des rencontres. Une make-up 
artiste m’a pris sous son aile, m’a expliqué comment 
gérer mes contrats, elle m’a présenté à plein de gens et 
puis le bouche à oreille s’est mis en place. » 

Qu’est-ce qui te plaît le plus 
dans le métier de coiffeur pour le 
cinema ?
Oackland Breuer : « J’adore décou-
vrir les personnages à la lecture du 
scénario, la collaboration avec le 
réalisateur, le département HMC 
(habillage, maquillage, coiffure), 
rencontrer plein de gens. J’aime 
que ce soit du court terme : ça dure 
2 à 3 mois et puis ça s’arrête. »

CINEMA 
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Et qu’est-ce qui t’a poussé à vouloir passer 
devant la caméra ?
Oackland Breuer : « À un moment donné j’ai 
fait trop de tournages d’affilée, j’étais épuisé. 
J’ai décidé de partir en voyage à l’autre bout 
du monde tout seul. Je partais vraiment les 
yeux fermés. Je me suis détaché de tout ce 
que j’avais connu et puis le Covid est arrivé en 
Nouvelle Zélande. Je me suis retrouvé confiné 
là-bas pendant 1 mois dans une auberge. J’ai 
réfléchi à tout ce que je pouvais faire pour 
m’épanouir. Je me suis laissé rêver à devenir 
comédien, à incarner des personnages. À mon 
retour, j’ai vu une annonce passer pour un 
stage d’entrée au Cours Florent. Tout s’est vite 
enchainé, après ce stage j’ai été sélectionné. 
Je n’avais que quelques heures de cours par 
semaine mais beaucoup de travail à la maison : 
je devais lire des livres, préparer mes textes, 
faire des recherches sur les auteurs, rendre 
des travaux… Moi qui n’avais jamais ouvert un 
bouquin de ma vie ! Je bossais encore comme 
coiffeur pendant les congés scolaires et les 
week-ends pour renflouer les caisses. J’ai ren-
contré des personnes exceptionnelles pendant 
ces deux années de cours, j’ai eu de beaux 
projets sur les planches également. »

Et aujourd’hui ?
Oackland Breuer : « Le milieu artistique devant ou der-
rière la caméra j’adore ! Pour rien au monde je revien-
drais travailler en salon. La coiffure pour le cinéma reste 
mon métier de base et me permet de gagner ma vie. J’ai 
envie de continuer à faire de l’acting à côté car j’ai quand 
même suivi une formation de 2 ans, mais sans pression. 
Je tourne des courts métrages à côté, je continue aussi 
à me former en jeu face caméra qui est différent que le 
théâtre. Je vis ma vie comme je l’entends et surtout je 
m’éclate ! »

Quel est ton recul 10 ans apres ta participation à 
EuroSkills ?
Oackland Breuer : « Je ne regrette rien… Si c’était à 
refaire, je referais la même chose et les mêmes choix. Je 
suis vraiment content d’avoir participé à EuroSkills, sans 
ça, il n’y aurait pas eu tous ces débouchés. Cette expé-
rience m’a montré d’autres choses et m’a ouvert les yeux 
sur le monde. » 

LE PARCOURS D’OACKLAND EN 5 DATES : 
2012 :	 Décroche son diplôme de formation de 
	 coiffeur manager à l’IFAPME
2012 : 	Obtient la médaille d’Excellence à 
	 EuroSkills Spa-Francorchamps 
2013 : 	Remporte le titre de Champion de Belgique
2016 : 	Participe à l’émission TV « Le meilleur 
	 coiffeur de Belgique »
	 Fait ses premiers pas en tant que coiffeur 	
	 pour le cinéma
2020 : 	Débute une formation d’acteur de théâtre 
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« JE N’AI PAS L’IMPRESSION 
DE TRAVAILLER, JE FAIS 
TOUT PAR PASSION. »

@oackland_breuer




